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A l’agenda
BULLE
Hôtel de Ville: thé dansant. 
Ma 14 h-17 h.
Prado: dans le cadre de Ciné Doc, 
projection de Pour toujours,  
de Fanny Bräuning. Me 18 h 15.
Bonheur des touptis:  
café parents-enfants. 
Me 15 h 30-17 h 30.
Bibliothèque: les tout-petits 
partent à la découverte du livre 
(Né pour lire). Je 9 h-10 h.
Musée gruérien: les seniors  
de tous âges sont invités à s’expri-
mer sur ce qu’ils voudraient  
partager avec les plus jeunes. 
Visite du musée suivie d’un thé. 
Je 14 h.

CHÂTEL-SAINT-DENIS
Bibliothèque: l’heure du conte. 
Me 16 h 30-17 h 30

ROMONT
Ludothèque: après-midi de jeux 
pour les enfants dès 6 ans. 
Me 13 h 45.
La Rumeur: séance de dédicace 
de Delphine Fiore et Mélanie 
Cotting pour leur livre La croisière 
de mademoiselle Huguette. 
Me 14 h-16 h.

VUADENS
Chemin du Margy 17:  
table d’hôtes Pro Senectute. 
Réservations au 079 455 59 71. 
Jeudi.

VUISTERNENS- 
DEVANT-ROMONT
Relais du Saint-Jacques: 
conférence de Martine Rebetez 
sur le thème «Changement 
climatique: quelles conséquences 
pour la Suisse?». Ma 20 h.

En bref
ROUGEMONT
Accident de ski fatal  
pour un garçon de 13 ans
Un garçon de 13 ans a été hospitalisé dans un état  
grave, dimanche à Berne, à la suite d’un accident de ski  
à Rougemont. Il a succombé à ses blessures quelques 
heures plus tard. Selon la police, l’adolescent, domicilié 
en Gruyère, a perdu la maîtrise de ses skis, puis a heurté 
un piquet métallique, placé hors de la piste balisée, 
servant à treuiller les dameuses. Sur place, des proches, 
le service de secours de la station et la Rega ont pratiqué 
une réanimation cardiaque sur la victime. Il a ensuite 
été héliporté à l’Hôpital de l’Ile, où il est décédé.

Trains interrompus 
et chutes d’arbres
TEMPÊTE CIARA. Les vents violents qui s’abattent depuis  
dimanche sur toute la Suisse ont causé la mort d’une per-
sonne dans la Broye (lire page 9), l’interruption de la ligne 
ferroviaire Bulle-Romont et plusieurs chutes d’arbres dans 
le canton. Sur Facebook, les TPF ont indiqué hier que la 
ligne de contact entre Villaraboud et Vuisternens-devant-
Romont avait été arrachée. Des bus de remplacement  
ont été mis en place entre Bulle et Romont le temps des  
réparations.

140 km/h au Moléson
En Gruyère, un gros arbre a été complètement déraciné 

et a bloqué l’accès au village d’Allières dans la nuit de  
dimanche à lundi, communique Bertrand Ruffieux, porte-
parole de la police cantonale. Une équipe de secours a été 
dépêchée lundi matin pour l’évacuer. «Comme il n’y a pas 
d’espaces d’évitement, la route a dû être fermée pour pro-
céder à l’intervention.» Toujours dans la nuit de dimanche  
à lundi, des pointes à 140 km/h ont été enregistrées au som-
met du Moléson, indique MétéoSuisse qui maintient l’avis 
de danger de degré 4 jusqu’à ce mardi midi.

La police cantonale rappelle qu’en cas de forte tempête, 
il est important de fixer, attacher ou ranger les différents 
équipements extérieurs de sa propriété. «Ils peuvent 
constituer des projectiles très dangereux pour autrui.» CP

L’honnêteté par-dessus tout
Dans une mise en scène de 
Peter Stein, Lambert Wilson 
tient le rôle-titre du Misan-
thrope, ce jeudi à la salle CO2.

ÉRIC BULLIARD

SAISON CULTURELLE. Après Shakespeare, 
Molière, après Hamlet, Alceste. A quelques 
semaines de distance, la saison culturelle 
de CO2 offre le bonheur de goûter à deux 
sommets de l’histoire du théâtre. Après 
Grégori Baquet dans le rôle du prince du 
Danemark, Lambert Wilson interprète, 
demain soir à La Tour-de-Trême, le célè-
bre «atrabilaire amoureux», autrement dit  
Le misanthrope.

Quand il crée la pièce, en 1666, Molière 
est installé depuis cinq ans, avec sa troupe, 

au Théâtre du Palais-Royal. Après diverses 
polémiques (querelle de L’Ecole des 
femmes, interdiction du Tartuffe…), il signe 
ici sa comédie la plus sombre.

Classique dans la forme (en cinq actes 
et en alexandrins), Le misanthrope est cen-
tré sur un personnage qui demeure d’une 
sidérante actualité. Alceste refuse en effet 
l’hypocrisie du jeu social, place l’honnê-
teté par-dessus tout: «Je veux qu’on soit 
sincère et qu’en homme d’honneur/On ne 
lâche aucun mot qui ne parte du cœur.»

Cet homme qui hait ses semblables 
(«Les uns parce qu’ils sont méchants et 
malfaisants/Et les autres, pour être aux 
méchants complaisants») a une faiblesse: 
il aime Célimène, son exact contraire. Cette 
jeune veuve évolue parfaitement à l’aise 
dans les salons mondains.

Lambert Wilson a déjà approché ce rôle 

au cinéma: il était beaucoup question du 
Misanthrope dans Alceste à bicyclette, avec 
Fabrice Luchini. Sur scène, à ses côtés, se 
trouvent plusieurs figures du théâtre fran-
çais, comme Brigitte Catillon ou Jean-
Pierre Malo.

Un géant du théâtre européen
Ce Misanthrope est mis en scène par 

Peter Stein, 82 ans, géant du théâtre euro-
péen. Directeur de la Schaubühne de Berlin 
de 1970 à 1987, il s’est en particulier fait 
remarquer par sa manière de s’emparer 
des classiques, qu’ils se nomment Eschyle, 
Sophocle, Shakespeare, Kleist, ou Molière, 
dont il a aussi monté Le Tartuffe en 2018. ■

La Tour-de-Trême, salle CO2, jeudi 13 février, 
20 h. Réservations: Office du tourisme de 
Bulle, 026 913 15 46. www.labilletterie.ch

CRITIQUE

L’imaginaire, comme 
un souffle de vie

Avec son style singulier de comédien-mime-humoriste, Karim Slama joue l’imagination d’un homme atteint 
du locked-in syndrom. ANTOINE VULLIOUD

Avec sa précision et 
son ingéniosité, Karim 
Slama impressionne 
dans L’évadé. Un spec-
tacle émouvant et 
drôle, malgré le sujet 
grave.

ÉRIC BULLIARD

SAISON CULTURELLE. A la sortie, 
cette boule dans la gorge. 
L’émotion face à ce souffle de 
vie qui balaie L’évadé. Créé à 
l’automne 2018, ce spectacle 
saisissant de Karim Slama pas-
sait vendredi à la salle CO2 de 
La Tour-de-Trême.

Au départ, une idée folle: le 
comédien vaudois s’est deman-
dé ce que pouvait vivre un 
homme atteint du locked-in 
syndrom. Cette paralysie com-
plète a par exemple frappé 
Jean-Dominique Bauby, auteur 
du livre Le scaphandre et le 
papillon, en 1997. Dans le spec-
tacle, un dessinateur de BD se 
retrouve dans cet état végétatif 
irréversible, à la suite d’un AVC. 
Il ne comprend pas tout de suite 
ce qui lui arrive, entend la voix 
des médecins, de son épouse…

A l’intérieur, son imagina-
tion se démène, refuse l’enfer-
mement et la mort: elle veut 
vivre, se battre, s’amuser… 
Dans cette blancheur clinique, 
elle passe de sensations en 
souvenirs. Le rythme du respi-
rateur lui rappelle celui du flux 
et reflux de la mer et voici notre 
homme au bord de la plage. 
L’oxygène qu’on lui administre 
devient masque de plongée. Il 
se retrouve aussi bébé, mouche 
se cognant contre une vitre, 

fauve en cage. Le 
voilà encore embar-
qué dans un sous-marin russe, 
surgi par l’intermédiaire des 
bips-bips de l’hôpital.

Charlot, de Funès, La linea
L’enchaînement est d’une 

virtuosité et d’une précision 
folles. On rit beaucoup, malgré 
la gravité du sujet et cet arrière-
fond dramatique ajoute une 
profondeur et une puissance 
rares.

Il y a (déjà) près de vingt ans, 
Karim Slama débutait seul en 
scène et se faisait remarquer 
par son utilisation de la bande-

son, son mélange de 
mime, de mimiques et 

de bruitages. Avec L’évadé (mis 
en scène par Robert Sandoz, 
dont le souci de lisibilité fait 
une fois de plus merveille), il 
poursuit l’exploration de ce 
style propre, avec uniquement 
son corps, quelques acces-
soires, des lumières et des 
sons. Il s’appuie sur une tradi-
tion de l’humour qui va de 
Charlot à de Funès, mais aussi 
sur l’imagerie de la BD et du 
dessin animé, la fameuse série 
La linea, par exemple.

Hommage à l’imaginaire, à 
la fantaisie, à l’esprit, la pièce 

multiplie les surprises et les 
morceaux de bravoure. Cette 
séquence de zapping, par 
exemple. Ou celle de l’homme 
paralysé se souvenant des 
tours que lui jouait déjà son 
imagination à l’école. La mise 
en abyme devient vertigineuse, 
l’envolée dans les étoiles pro-
digieuse.

Au final, le comédien-mime-
humoriste lausannois va bien 
au-delà de la performance tech-
nique. Il fallait du culot et un 
sacré talent pour réussir à 
transmettre cette soif de vivre 
en s’appuyant sur un sujet aus-
si sombre. ■

En bref
BULLE

Film coup de cœur  
en l’honneur des proches aidants  
à Ciné Doc, ce mercredi
Afin de mettre à l’honneur les proches aidants, 
Pour toujours, un film documentaire de la 
réalisatrice suisse Fanny Bräuning, sera projeté 
ce mercredi (18 h 15) au Prado, à Bulle, dans  
le cadre de Ciné Doc. Une magnifique histoire 
entre Annette et Niggi, amoureux depuis 
toujours. Vers l’âge de 30 ans, Annette  
apprend qu’elle a la sclérose en plaques.  

Elle sera donc paralysée… Mais la vie conti-
nue. Un film bouleversant, primé aux Journées 
de Soleure qui parle de dévotion, de partage, 
d’aventure, de courage et d’autodérision.  
Le portrait émouvant d’un couple extraordi-
naire. Par ce film, Fanny Bräuning projette 
avec tendresse le spectateur dans la vie de ses 
parents. Giovanna Garghentini Python, direc-
trice de Pro Infirmis Fribourg, sera présente 
pour une discussion en fin de séance ainsi  
que Fanny Clerc, infirmière au Réseau santé  
et social de la Gruyère.

CHARMEY
Déprédations au cimetière
Dans la nuit de samedi à dimanche, des dépré-
dations ont été commises dans le cimetière de 
Charmey. Vers 0 h 30, la police a constaté que 
les ornements et les décorations florales de 
plusieurs tombes avaient été endommagés. 
Une personne, interpellée à proximité, est 
soupçonnée. Une enquête a été ouverte, mais, 
dans son communiqué, la police estime  
qu’«en l’état, il ne s’agirait pas d’un acte ou 
d’une volonté d’opposition religieuse».

Glâne

Le PS Glâne inquiet 
face à l’amiante
CO DE LA GLÂNE. La découverte d’amiante dans les faux 
plafonds du Cycle d’orientation de la Glâne, à Romont  
(La Gruyère du 8 février), fait réagir le Parti socialiste 
Glâne. Dans un communiqué, le parti note que des sala-
riés ont pu être exposés lors du réaménagement de 
classes, du changement de plaques des faux plafonds  
et du déplacement des parois. Sans oublier la rénovation 
du bâtiment du réfectoire. «Lors de ces travaux, tous les 
salariés des entreprises qui sont intervenues ainsi que les 
visiteurs ont très probablement été exposés.» Il poursuit: 
«Si la situation est désormais sous contrôle au CO de la 
Glâne, de nombreuses incertitudes sont ouvertes concer-
nant les travaux effectués par le passé dans le bâtiment 
ainsi que dans les autres établissements des collecti- 
vités publiques construits avant la fin des années 1980.» 
La section glânoise demande une analyse. VAC


